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parce qu' il a pas l'air amical. On dirait un guerrier qui va venir me serrer la main. » 

T2: Réponse 25. «Des fleurs. (Enquête). Les taches jaunes surtout. Ça me donne 

l' impression d'une fleur tout prête d' éclore. (Enquête). Le fait que ce soit plus étroit 

dans le bas et plus ouvert dans le haut. C'est l' impression que ça me laisse. Et ici on 

dirait une branche. » 

Interprétation. La réponse 23 est une tentative de lier l' ensemble des éléments de la 

planche et la construction d'un personnage original avec référence culturel et temporel. 

La réponse 24 présente un objet qui semble passer du bon au mauvais et qui suscite 

une perte de limite entre le monde interne\externe du sujet (On dirait un guerrier qui va 

venir me serrer la main.) 

La réponse 25 semble avoir une connotation symbolique en rapport à la naissance. 

Synthèse. En T2, la première réponse apparaît comme étant moms éclatée que la 

première en T 1. Aussi, les autres réponses apparaissent plus élaborées en T2. En T2, il 

Y a un effort moindre pour lier les éléments ensemble, et la présence de perte de limite 

est plus intense. On note aussi une connotation symbolique à la dernière réponse du 

protocole. Ainsi, le sujet se représente comme s'il était encore dans le corps de la mère, 

tout prêt de naître. 

Synthèse de l'analyse qualitative et quantitative du Rorschach 

Cette partie présente une synthèse comparative des résultats de l' analyse qualitative 

du Rorschach (Tl et T2) selon la méthode de Brelet-Foulard et Chabert (2003) et les 



140 

résultats de l'analyse quantitative du Rorschach (Tl et T2) selon la méthode d'Exner 

(2003). À des fins de cohérence, nous présenterons la synthèse en suivant le même ordre 

d' analyse préconisé par la stratégie d' Exner et qui témoignent des aspects les plus 

significatifs chez le sujet. Ainsi, nous présenterons dans un premier temps 

l' « ensemble» concernant les modalités des processus primaires et secondaires, puis 

l'organisation défensive et le type d'angoisse, les représentations de soi et enfin la 

représentation des relations. Nous présenterons dans chacun des «ensemble» les 

éléments qui montrent un changement puis ceux qui montrent une stabilité. 

Processus primaires et secondaires (triade cognitive). Du point de vue du 

traitement de l'information, il apparaît en T2 que le sujet est moins rigide et en même 

temps il investit beaucoup plus d'effort dans les activités de balayage. Cette attitude peut 

être positive mais handicapante s'il y a présence de désorganisation psychique, car le 

sujet peut montrer trop d'hésitation dans ses prises de décision. 

Du point de vue de l'idéation, on note en T2 des changements partiels. On observe 

une amélioration de l' attention et de la concentration en lien avec une diminution des 

besoins internes. De plus, on observe en T2 une diminution de l'utilisation du 

mécanisme d'intellectualisation bien qu'il soit toujours plus actif que la moyenne des 

gens. En T2, le sujet serait donc moins à risque de désorganisation à cause de ce type de 

mécanisme lors de situation émotive. 
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Les résultats de l'analyse qualitative sont similaires à ceux interprétés selon la 

méthode d'Exner. On peut noter une diminution partielle de l'émergence en processus 

primaires qui pouvaient occasionner en Tl davantage de perte des limites entre dedans 

dehors. On peut aussi noter que certaines réponses combinées en Tl sont désormais 

séparées en T2 et témoignent d'une amorce de processus de secondarisation. Aussi, on 

remarque une diminution de la charge pulsionnelle qui semblait être en Tl en 

continuelle irruption à travers des réponses crues et des ratés du langage. 

En ce qui concerne les éléments stables évalués selon la méthode d'Exner, on peut 

observer la persistance d'une détresse significative en Tl et en T2. Aussi, les processus 

médiationnels du sujet en Tl et en T2, bien qu'amélioré, restent de manière générale très 

perturbée et cela crée un handicap significatif pour la perception de la réalité. En 

particulier lorsque ce dernier se trouve dans des situations dont les caractéristiques 

médiationnelles sont les moins évidentes. Les mécanismes de pensées du sujet sont 

gravement atteints et donne un tableau d'une pensée pathologique et éventuellement 

psychotique dans lequel le jugement est affecté. Le raisonnement est concret et 

immature et fortement ébranlé par des préoccupations ou un sérieux manque de soucis 

pour la réalité. 

En ce qui a trait aux éléments stables évalués selon la méthode qualitative, on 

observe le même principe. L'émergence en processus primaire reste persistante mais 

plus contenue (représentation d'image moins chaotique). 
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L'organisation défensive et type d'angoisse (bloc contrôle, stress situationnel et 

affects et angoisse de dévoration). D'après les résultats obtenus par la méthode 

d'Exner, il apparaît en T2 que le sujet présente un niveau plus ajusté de ses mécanismes 

de défenses et il n'y a aucun indice de stress situationnel. Le sujet semble ressentir 

moins de sentiments d'impuissance, de culpabilité ou de remords en lien avec sa 

situation de couple. Il est probable que le stress situationnel (problèmes de couple) en Tl 

interférait avec ses capacités de pensée et sur ses affects. Aussi, en T2, son mode de 

pensée est moins aléatoire qu' en Tl et il n'y a pas d ' indice d'une activité introspective 

centrée sur les traits négatifs de l'image de soi. On note aussi une diminution du 

mécanisme d'intellectualisation. 

De plus, on note qu' en T2, le sujet est davantage capable de se contrôler et de 

moduler ses affects. Il se montre moins direct et plus préoccupé à contrôler les décharges 

émotionnelles. Étant donné la difficulté de perception de la réalité, ce type d'attitude 

était handicapant pour lui et l' amplitude de l'expression émotionnelle risquait d ' être 

inappropriée aux circonstances. 

L' analyse qualitative nous montre que le sujet présente une diminution de 

l'utilisation de mécanismes primitifs en T2. Le sujet aborde les planches avec moins de 

défenses maniaques (lutte contre la perception de la perte). Les productions verbales 

sont moins touffues et moins confuses et qu'il y a une diminution de l' alternance de 
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contenus dysphorique et euphorique. On note aussi une diminution du mécanisme de 

déni qui peut indiquer une amélioration de la perception de la réalité externe. 

En ce qui concerne les éléments stables entre Tl et T2 évalués selon la méthode 

d'Exner, on observe que le sujet est de type introversif. Il fait davantage confiance à son 

évaluation interne qu'au feed-back externe et il porte peu attention aux affects lors de la 

prise de décision. Il manque de complexité psychologique et il peut manifester des 

difficultés comportementales lorsqu'il est confronté à des situations affectives 

complexes. Il est à noter que malgré l' amélioration du sujet afin de moduler ses affects 

et pour prendre une décision, il est au prise de façon durable avec une quantité 

considérable de colère. Celle-ci est probablement généralisée et elle peut avoir un impact 

sur son attitude envers l'environnement. Aussi, il peut avoir de la difficulté à maintenir 

des relations profondes, car il est moins tolérant à la frustration et il fait peu de 

compromis. Il est probable que les manifestations affectives les plus intenses du sujet 

incluront des expressions de colère. 

Quant aux éléments stables évalués selon la méthode qualitative le mécanisme de 

clivage, qui dénote la difficulté d'intégrer des aspects positif et négatif de soi et de 

l'objet, est toujours manifeste. On note aussi la persistance de l'identification projective 

qui montre la fragilité des limites entre le dedans dehors (PVI rép 13 « ça va me manger, 

faudrait pas s'en approcher ») ainsi que la massivité de l' agressivité projetée. 
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En a trait au type d'angoisse, l'analyse qualitative nous pennet de repérer dans 

l'ensemble des protocoles en Tl et en T2, une récurrence des angoisses de dévoration et 

une rage orale mortifère (Thématique orale importante dans l'ensemble des 

protocoles «mâchoires, bouche, dents, ça va me manger, plante carnivore »). 

La représentation de Soi. D'après les résultats obtenus par la méthode d'Exner, le 

sujet a une plus haute estime de lui-même en T2, mais ses doutes sur le bien-fondé de 

cette estime de soi peuvent accroître le niveau de ses défenses. 

L'analyse qualitative montre une diminution des réponses anatomiques qui pourrait 

être le signe d'une diminution de préoccupation liée aux corps. Cela pourrait évoquer 

une délimitation plus claire des limites dedans dehors qui offrent un contenant pouvant 

retenir davantage les différentes parties du corps. Aussi, plusieurs réponses qui étaient 

combinées en Tl sont désonnais séparées, ainsi que les réponses osmotiques (fusion 

gémellaire, double) ce qui pourrait être le signe d'une amélioration des mécanismes 

d'individuation séparation. 

En ce qui concerne les éléments stables évalués selon la méthode d'Exner, le sujet a 

une image de soi particulièrement négative et fondée sur des impressions imaginaires ou 

des défonnations de l'expérience réelle. 

En ce qui à trait aux éléments stables évalués selon la méthode qualitative on note 

que le sujet présente encore une difficulté à se représenter une image du corps unifié 
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étant donnée l'importance de la confusion des règnes et la rareté des réponses humaines 

entières. En regard des changements noté plus haut dans l' analyse qualitative, ces 

éléments témoignent du maintient de la fragilité des limites internes-externes bien qu' il 

y ait une solidification partielle de ces limites. 

La représentation de relations. D' après les résultats obtenus par la méthode 

d'Exner, le sujet reconnaît davantage ses besoins de proximité avec les autres. Il 

témoigne d'une moins grande crainte d'une remise en question de son intégrité 

personnelle lorsqu' il est en relation avec les autres. 

L' analyse qualitative montre que le sujet s'inscrit dans la recherche d'un double, 

d'un lien de spécularité témoignant de la quête de valorisation idéalisante et de la 

dépendance du sujet à l' autre. 

En ce qui concerne les éléments stables évalués selon la méthode d'Exner, le sujet ne 

semble pas plus actif dans ses relations interpersonnelles, ni être capable de percevoir 

d'une manière plus positive son rapport aux autres. Il peut percevoir l' agressivité comme 

faisant naturellement partie des échanges et anticipent que ces échanges seront positifs. 

Il semble qu' il ne comprend pas bien les gens et il pourrait vivre des attentes irréalistes 

ou bien des comportements qui s' aliènent les autres. 
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Quant aux éléments stables selon la méthode qualitative on note que le mode de 

relation d'objet est le même en Tl et en T2 et qu'il se traduit principalement par 

l'opposition persécuteur/persécuté. On retrouve tout au long du protocole des réponses 

associées à une représentation persécutive de l'objet qui témoignent d'une image 

maternelle menaçante. On note la même difficulté pour le sujet à se représenter des 

relations humaines (absence de relation à la planche III). On note aussi la présence de 

dépendance, voire d'une relation de type fusionnelle face à l'autre. Certains éléments 

libidinaux apparaissent dans le protocole, mais le retour à un mode de relation 

fusionnelle sabote le premier mouvement en Tl et en T2. 

Comparaison de l'analyse quantitative du T AT en Tl et en T2 

Dans cette partie, l'analyse quantitative a pour but d'étudier les différences qUI 

concernent l'utilisation des procédés, en terme quantitatif, entre les protocoles Tl et T2 

du TAT. Nous avons regroupé les procédés d'élaboration du discours en prenant en 

compte la fréquence de leur apparition et/ou leur poids dans le processus associatif. 
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Tableau 9 

Procédés série rigidité 

Procédés Pré test Post-test Changements 

Série A : Rigidité 

Réalité externe 

A 1-1 : Description avec 
attachement aux détails 

0 2 Augmente de 2 
avec ou sans justification 
de l 'inter-prétation. 

AI-2 : Précisions: 
temporelle - spatiale- 10 5 Diminue de 5 
chiffrée 

Investissement de la réalité 
interne 

A2-1 : Recours au fictif, au 
2 1 Diminue de 1 

rêve 

Procédés de type 
obsessionnel 

A3-1 : Doute: précautions 
verbales, hésitation entre 

10 3 Diminue de 7 
interprétations différentes, 
remâchage 

A3-4 :Isolation entre repré-
sentations ou entre repré-
sentations et affect - Affect 1 2 Augmente de 1 
minimisé 
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Résultats. En ce qui concerne les résultats de la série A (Rigidité), on peut noter une 

nette diminution de l'ensemble des procédés, et particulièrement des procédés de type 

obsessionnel A3-1 et AI-2. (23 procédés en TI puis 13 en T2) 

Tableau 10 

Procédés série labilité 

Procédés 

Série B : Labilité 

Investissement de la relation 

B 1-1 : Accent porté sur les 
relations interpersonnelles, mise 
en dialogue 

Bl -2: Introduction de 
personnages non figurant sur 
l'image 

B 1-3 : Expressions d'affects 

Dramatisation 

B2-1 : Entrée directe dans 
l'expression; Exclamation; 
Commentaires personnels. 
- Théâtralisme; Histoire a 
rebondissement. 

B2-2 : Affects forts ou exagérés 

Procédés de type hystérique 

B3-2 : Érotisation des relations, 
symbolisme transparent, détails 
narcissiques à valeur de 
séduction 

Pré test 

7 

4 

1 

15 

2 

o 

Post-test Changements 

3 Diminue de 4 

3 Diminue de 1 

1 Équivalant 

6 Diminue de 9 

2 Équivalant 

1 Augmente de 1 
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Résultat. En ce qui à trait aux résultats de la série B (Labilité), on peut noter une nette 

diminution de l'ensemble des procédés et en particulier ceux qui concernent 

l' investissement de la relation et la dramatisation. (29 en Tl et 16 en T2) 

Tableau Il 

Procédés série évitement du conflit 

Procédés Pré test Post-test Changements 

Série C : Évitement du conflit 

Surinvestissement de la réalité 
externe 

CF-1 : Accent porté sur le 
quotidien, le factuel, le faire -

4 12 Augmente de 8 
Référence plaquée a la réalité 
externe 

CF-2 : Affects de 
circonstance, références à des 2 1 Diminue de 1 
normes extérieures 

Inhibition 

CI-1 : Tendance générale a la 
restriction (temps de latence 
long et fou silence important 

9 9 Équivalant 
intra récits, nécessité de poser 
des questions, tendance refus, 
refus) 

CI-2: Motifs des conflits non 
précisés, banalisation, 5 2 Diminue de 3 
anonymat des personnages 
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Procédés série évitement du conflit (suite) 

Procédés Pré test Post-test Changements 

CI-3 : Éléments anxiogènes 
suivis ou précédés d'arrêt 13 4 Diminue de 9 
dans le discours 

Investissement narcissique 

CN-l : Accent porté sur 
l 'éprouvé subjectifs - 0 2 Augmente de 2 
Références personnelles 

CN-2 : Détails narcissiques -
Idéalisation de soi et/ou de la 

5 3 Diminue de 2 
représentation de l'objet 
(valence + ou -) 

CN-3 : Mise en tableau-
Affects-titre - Posture 2 0 Diminue de 2 
signifiante d'affects 

CN-4 : Insistance sur les 
limites et les contours et sur 0 3 Augmente de 3 
les qualités sensorielles 

Instabilité des limites 

CL-l : Porosité des limites 
(entre narrateur/sujet de 

3 4 Augmente de 1 
l'histoire; entre 
dedans/dehors .. .) 

Procédés anti-dépressifs 

CM-l : Accent porté sur la 
fonction d'étayage de l'objet 

1 3 Augmente de 2 
(valence + ou -) - Appel au 
clinicien 

CM-3 : Pirouettes, virevoltes, 
3 0 Diminue de 3 

clin d 'œil, ironie, humour 

Résultat. Quant aux résultats de la Série C, on observe une augmentation des procédés 

liés à un surinvestissement de la réalité externe et une diminution des procédés liés à 
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l'inhibition. On peut noter une stabilité des procédés liés à l'investissement narcissique 

et de ceux liés à l'instabilité des limites. En ce qui concerne les procédés anti-dépressif, 

on note une augmentation de ceux liés à l'étayage envers le clinicien et une diminution 

de ceux liés à l'humour. (47 en Tl et 43 en T2) 

Tableau 12 

Procédé série émergence des processus primaires 

Procédés Pré test Post-test Changements 

Série :E Émergences des 
processus primaires 

Altération de la perception 

El-4 : Perception d'objets 
détériorés ou de personnages 0 1 Augmente de 1 
malades, malformés 

Massivité de la projection 

E2-1 : Inadéquation du thème au 
stimulus - Persévération -

1 0 Diminue de 1 
Fabulation hors image -
Symbolisme hermétique 

E2-2 : Évocation du mauvais 
objet, thème de persécution, 
recherche arbitraire de 
l'intentionnalité de l'image et/ou 3 2 Diminue de 1 
des physionomies ou attitudes -
Idéalisation de type 
mégalomaniaque 

E2-3 : Expressions d'affects 
et/ou de représentations massives 
- Expressions crues liées a une 2 1 Diminue de 1 
thématique sexuelle ou 
agressives 



Procédé série émergence des processus primaires (suite) 

Procédés 

Désorganisation des repères 
identitaires et objectaux 

E3-1 : Confusion des identités -
Télescopage des rôles 

Altération du discours 

E4-1 : Troubles de la syntaxe -
Craquées verbales 

E4-2 : Indétermination, flou du 
discours 

Pré test 

o 

3 

1 

Post-test Changements 

1 Augmente de 1 

1 Diminue de 2 

o Diminue de 1 
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Résultat. En ce qui concerne les résultats de la Série E, on observe une diminution 

générale de la massivité de la projection, de la désorganisation des repères identitaires et 

objectaux ainsi que de l'altération du discours. Une légère augmentation est à noter en ce 

qui concerne l ' altération de la perception. (10 en Tl et 6 en T2) 

Synthèse. L'ensemble de ces résultats tend à démontrer que la vie psychique du sujet est 

moins la cible de l'émergence de processus primaire (diminution de la présence des 

procédés E) en T2. Ce constat semble lié à l' augmentation de l'investissement de la 

réalité externe (Procédé C) en T2 au détriment d' une vie psychique qui était plus 

foisonnante (Procédé B) mais plus souffrante en Tl. On peut supposer qu' en T2, 

l'investissement de la réalité externe fait office d' enveloppe contenante, de pare-

excitation, qui protège tant bien que mal le sujet de débordement affectif massif suscité 

par des angoisses de persécution, présentes de façon manifeste, tout au long de ses récits. 
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Comparaison planche par planche de l'analyse qualitative du TAT en Tl et en T2 

Planche 1 (1, 30 mn) (Tl) 

« Une histoire à partir de la planche! Il était une fois un petit garçon qui aimait bien, 

qui ... qui aurait bien aimé jouer du violon, mais ne savait pas comment utiliser le violon. 

Il chercha comment utiliser 1'instrument, et réussi tant bien que mal à sortir quelques 

notes .... (10 secs) Il fini avec beaucoup de pratique à faire une musique qui sonnait un 

peu faussement, mais sans beaucoup de pratique, euh ... c'est ce qu'il a réussi à 

accomplir. Plusieurs années plus tard, il se retrouva devant un auditoire, et donna son 

premier concerto. Faut tu que ça soit bien long ou rapide? 

Clinicien: C'est comme vous voulez. 

Sujet: C'est tout. » 

Problématique. Il Y a une reconnaissance partielle de l'immaturité fonctionnelle de 

l'enfant qui semble être laissé à lui-même pour apprendre à jouer du violon. La 

dimension relationnelle est absente et s'instaure à la fin du récit par la recherche d'un 

objet externe soutenant, l'évaluateur. On note l'aspect un peu mégalomaniaque en fin de 

récit (<< donna son premier concerto »). 

Planche 1 (1 minute) (T2) 

« (10 sec) J'ai vraiment pas d ' inspiration aujourd'hui. Un enfant qui voulait jouer du 

violon euh (30 sec), un enfant qui voulait jouer du violon . . . voulait ... pour faire plaisir à 
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ses parents, il décida de s'inscrire à des cours de violon, ne sachant pas trop comment 

jouer. Aujourd'hui ça ne vient pas, j'ai de la misère à trouver des mots on dirait... » 

Problématique. Il Y a reconnaissance de l'immaturité fonctionnelle de l'enfant dans un 

mode de soumission face aux désirs des parents. L'inhibition empêche une élaboration 

conflictuelle et le sujet reste dans l'impuissance et dans la dévalorisation de soi. 

Comparaison. En Tl, la dimension relationnelle n ' est pas présente. Elle apparaît en T2 à 

partir du désir de l'autre et dans une certaine soumission à ce désir (faire plaisir à ses 

parents). On peut noter en T2 la recherche d'un objet externe (il décida de s'inscrire à 

des cours de violon) marque davantage la reconnaissance de l'immaturité fonctionnelle. 

Planche 2 (1 minute) (Tl) 

« (13 secs) Dans le champ, Jean travaillait à faire les laboures, sa femme le regarda d'un 

air un peu désespéré, car la moisson n'avait pas été aussi bonne que prévue. En visite à 

la maison, sa sœur Henriette (Je demande de répéter) venait faire l'éducation de ses 

deux plus jeunes (de qui? télescopage des rôles) pour qu'ils puissent avoir la chance 

un jour, d'aller à l'université. Le travail était long et difficile, mais Jean savait bien 

qu'un jour ses efforts porteraient fruits. (10 secs)>> 

Problématique. Il Y a présence d 'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel. Les procédés B sont plaqués sur un discours permettant une élaboration 

partielle du thème latent et se terminant en banalisation. 
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Planche 2 (50 secs) (T2) 

« (5secs) Par une chaude journée d'été, Jacques décida de faire ses laboures. Sachant 

que sa femme était enceinte, il demanda à sa sœur de venir lui donner un coup de main. 

Euh ... (Soupir, 20 secs). Non. » 

Problématique. La présence d'une résonance fantasmatique est présente bien que 

minime. Le scénario conflictuel s'élabore sur la fonction d'étayage de l'objet. 

Comparaison. La scène Oedipienne est écartée par l'absence de reconnaissance de la 

différence de générations dans les deux passations, ainsi que l'incapacité à élaborer un 

conflit face aux instances parentales. En T2, l'histoire est plus courte et il y a moins de 

confusion quant aux rôles des personnages. 

Planche 3 BM (l,10 mn) (Tl) 

«(14secs) On ne sait pas si c'est un gars ou une fille! (25 secs) Mon Dieu! Elle est 

moins inspirante celle la. Euh ... (12 secs) Après une longue nuit, Jean ... euh ... arriva 

chez eux, et croula de sommeil sans même s'apercevoir qu'il était sur le divan. (10 secs) 

C'est tout. » 

Problématique. Il n'y a pas de résonance fantasmatique ni d'élaboration conflictuelle. 

L'évacuation des éléments dépressifs dans le corps permet la mise à distance d'une 

crainte d'effondrement (le terme « croula ») empêchant tout travail du deuil. 
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Planche 3 BM (30 ses) (T2) 

« (15 secs, il se mouche). Suite à une dure veillée, Steven voulait prendre encore sa 

voiture, mais le fait d'avoir trop consommé d'alcool ce soir là, il s' endormit sur le coin 

du divan. » 

Problématique. Le récit semble banalisé et place le sujet de 1'histoire dans l'agir et ne 

permet pas l'élaboration de la position dépressive. 

Comparaison. Dans les deux passations, 1'affect dépressif n'est pas reconnu et semble 

même évacué par «un endormissement» des tensions psychiques et corporelles 

(importance des références corporelles). Toutefois, il semble qu'une charge affective 

importante soit présente dans le récit (Tl : «Après une longue nuit ( ... ) et croula de 

sommeil sans même s'apercevoir ». et en T2 « Suite à une dure veillée ( ... ) d'avoir trop 

consommé d'alcool ce soir là, il s'endormit sur le coin du divan »). Le récit semble plus 

banalisé en T2. 

Planche 4 (1,20 mn) (Tl) 

(55 secs) «J'ai une grande nouvelle à t'annoncer! Je dois partir quelques mois pour le 

travail, ça va être très difficile, mais je vais revenir. .. » Euh ... (8 secs) «Ne t'en fais pas 

chéris, nous passerons du bon temps ensemble à ton retour. » (10 secs). 

Problématique. Il y a présence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel. L'angoisse reliée à la perte est réactivée. L'ambivalence pulsionnelle est 
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écartée et laisse place à une attente d'étayage plutôt que de tendresse. Difficulté de finir 

l'histoire (temps de latence) 

Planche 4 BM (1,10 mn) (T2) 

« (40 secs) euh ... Un mari et sa femme décidèrent d'aller se promener euh, le regard du 

mari fût détourné par, je sais pas, ils ont des drôles d'expressions, son regard fût 

détourné par la présence d'une autre femme. Sa femme étant un peu jalouse, elle le 

tourna et l'embrassa un peu chaudement. » 

Problématique. Il y a présence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel. On note l'apparition dans le protocole de l'érotisation et de l'ambivalence 

dans les relations. Les affects son minimisés. 

Comparaison. En temps 1, la planche suscite un éveil angoissant de la problématique de 

séparation et les affects sont moins minimisés qu'en T2. On note davantage d'éléments 

d'ambivalence et d'érotisation en T2 et en même temps une minimisation des affects. 

Planche 5 (15 secs) (Tl) 

(9 secs) «Veillez pas trop tard! Je m'en va me coucher! Bonne nuit. ». 

Problématique. Absence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario conflictuel. 

L'inhibition du discours permet la mise à distance de tout conflit psychique. On note 

l'appel d'un objet sans introduction de celui-ci. 
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Planche 5 (40 secs) (T2) 

«Je vais enlever ma casquette j'ai chaud. (10 secs) À une heure avancée de la nuit, un 

homme était couché, ou plutôt endormit devant son téléviseur. Sa femme ne sachant pas, 

euh ne voyant pas euh, ne sentant pas sa présence vînt le chercher au salon. » 

Problématique. Il n'y a pas de résonance fantasmatique. L'image éveille l'angoisse de 

perte d'objet et la recherche de celui-ci. On peut noter une «régression» dans le sens ou 

le sujet passe d'un fonctionnement relié à l'intellect (ne sachant pas), à un 

fonctionnement relié au perceptif (ne voyant pas) puis au sensoriel (ne sentant pas sa 

présence), et le tout en négatif. 

Comparaison. En Tl, c'est l'inhibition qui prime. En T2, l'angoisse reliée à la perte est 

plus accessible et mobilise des défenses plus élaborées qu' en Tl. On note aussi 

l'introduction d'un personnage en T2. 

Planche 6 BM (J,10 mn) (Tl) 

« (30 secs) Vous savez madame! Vos services m'ont été très utiles pendant toutes ces 

années, mais je dois maintenant vous congédier. » (12 secs). «Que vais-je faire à mon 

âge? (Imite le ton de voix de la dame) (20 secs). C'est tout. » 

Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique, maiS une absence 

d'élaboration conflictuelle. Le récit est marqué par le rejet de l'image maternelle et la 

froideur. 
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Planche 6 BM (30 secs) (T2) 

« Madame j ' ai une mauvaise nouvelle à vous annoncer! Vous avez perdu votre mari 

dans un grave accident. ! » 

Clinicien: Et comment réagit la dame? 

« Elle reste froide pour quelques secondes et se met à pleurer par la suite. » 

Problématique. La présence d'une résonance fantasmatique émerge à travers un aspect 

dramatique et de l ' inhibition devant une perte brutale. 

Comparaison. En Tl, la relation est de type dyadique et marquée par de l' agressivité. La 

relation se développe dans un rapport de rejet de la figure maternelle. En T2, l'apparition 

du tiers se fait autour de la mise en scène de la mort du père. La question du clinicien 

permet de lever l'inhibition ainsi que les affects de tristesse. 

Planche 7BM (50 secs) (Tl) 

(20 secs). «C'est un père qui parle à son fils, il dit (12 secs) : «Mon fils! Ne t'en fait 

pas! Parfois les problèmes se règlent par eux même! « (12 secs) 

Problématique. Il Y a présence de résonance fantasmatique (rapprochement de la figure 

paternelle) de banalisation et absence d 'un scénario conflictuel. 
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Planche 7BM(lO secs) (T2) 

(5 secs) « C'est un père qui a dit à son garçon: « Mon gars, dans la vie faut pas se 

presser, faut faire les choses avec passion! » 

Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique en lien au rapprochement 

interpersonnel, mais le récit se termine dans de l'inhibition, de la banalisation et 

l'absence d'élaboration. 

Comparaison. Les deux récits sont marqués par de l'inhibition et de la banalisation qui 

ne permet pas une réelle élaboration d'une conflictualisation père-fils. 

Planche 8BM (1,30 mn) (Tl) 

« (60 secs) (Air surpris). Dans le grand Nord, un médecin et son assistant sont en 

vacances. Non loin de là, ils entendent des coups de feu et entendent un cri. Ils se 

rendent compte que c'était un règlement de compte et qu'il fallait aider l'homme qui 

était touché. Avec des moyens rudimentaires, il réussi à sauver l'homme victime de ce 

règlement de compte et ils donnèrent un portrait robot du suspect au policier. L'homme 

survécu et alla remercier le médecin de lui avoir sauvé la vie. Fin de l'histoire. » 

Problématique. Il y a présence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel. Il est à noter que le discours est totalement dénué d'affect et les pulsions 

sont fortement agressives. Dans le récit, l'angoisse reliée à la perte semble contrée par 
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des défenses narcissique menant à une fin à teneur mégalomaniaque (( avec de moyens 

rudimentaires, il réussi à sauver l'homme »). 

Planche 8 BM (40 secs) (T2) 

«(30 secs) Suite à un accident de chasse, Kevin fût atteint à l'abdomen (6secs) 

Heureusement pour lui, son père et son voisin vétérinaire réussirent à le sauver. » 

Problématique. Il y a présence d'une résonance fantasmatique et de l'élaboration d'un 

scénario dans lequel on peut noter la perte de limite face à la pulsion. 

Comparaison. En Tl, le récit est labile et à forte teneur agressive. En T2, le récit est 

davantage marqué par l ' inhibition, mais il comporte la même teneur agressive et 

mégalomaniaque qu' en Tl. 

Planche 10 (1 minute) (Tl) 

« (44 sec) Après quelques années de mariage, Paul et Jeanne s ' offrirent pour la première 

fois de leur vie, des vacances bien méritées. Ils avaient besoin de retrouver un peu d ' eux 

même. Après quelques jours de vacances bien méritées, ils rentrèrent à la maison et 

s' enlacèrent comme s' ils avaient retrouvé l'amour qu'ils avaient perdu. » 

Problématique. Il y a présence d 'une résonance fantasmatique et d ' un scénario 

conflictuel. La réactivation de l ' angoisse de perte trouve « satisfaction » dans la fonction 
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d'étayage du couple. L'histoire plaquée met à jour une impossible séparation et la 

présence de retrouvaille idéalisée. 

Planche 10 (15 secs) (T2) 

«(10 secs) C'est un mari qui dit à sa femme: «Je t'aime depuis le premier jour et je 

t'aimerai jusqu'au dernier ». 

Problématique. La présence d'une résonance fantasmatique et d'une élaboration est 

présente à minima. Le narrateur tente de construire son récit sur un rapprochement 

relationnel qui se transforme en banalité. 

Comparaison. On note davantage d'élaboration en Tl, mais l' idéalisation du scénario 

laisse apparaître des processus primaires en ce qui concerne le discours. En T2, le 

discours plaqué éteint l'affect qui se retrouvait davantage en Tl et par le fait même la 

présence de processus primaires. On note que dans les deux protocoles l'amour entre les 

deux personnages est de type fusionnel. 

Planche Il (40 secs) (Tl) 

« (20 secs) À l' âge ou les dragons peuplaient encore la terre, des hommes se mirent en 

quêtent d'exterminer cette terrible bête de la surface de la terre. Ils parcoururent le globe 

en les exterminant un à un et cherchèrent dans tous les recoins des continents, la dernière 

flamme de ses dragons. Ils cherchèrent jusqu' en dans les entrailles de la terre et réussir à 
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trouver le dernier dragon. Une lutte sanglante s' en suivie avec comme final l'extinction 

de la race. Point final. » 

Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel. Les mouvements régressifs suscités par la planche ravivent une angoisse de 

destruction ou l'imago maternelle doit être détruite. La dramatisation de la scène ne 

permet pas un réel accès aux affects. 

Planche E Il (40 secs) (T2) 

« Après une longue épopée, euh, nos amis arrivèrent au pont sans se soucier qu'un grave 

danger les menaçait. Un dragon, s'était euh, un dragon s'était dissimulé sur les parois 

rocheuses et attendait leur venu avec grande impatience. » 

Clinicien: Comment ça se termine? 

«Une grande bagarre s'en suivie euh, nos amis en nombre supérieur réussir à vaincre le 

dragon et à enfin rentrer chez eux. » 

Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique qui suscite une confusion 

des limites (<< nos amis»). 

Comparaison. Dans les 2 passations on peut noter que l' objet persécuteur/persécuté doit 

être détruit afin d' éliminer toutes tensions internes. On note la présence d'une pulsion 

meurtrière particulièrement sanglante en Tl et qui est davantage contenue en T2. 
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Planche 12 BG (T2) 

« Par un beau samedi après midi, j ' embarquais mes bottes, ma canne à pêche et je partis 

sur la rivière pêcher. Le calme, la sérénité de la place, m 'aida à mieux repartir et à 

pêcher le plus gros poisson que je n' ai jamais pris. Point final. » 

Problématique. Il n'y a pas de résonance fantasmatique et une absence de scénario 

conflictuel. L' investissement narcissique et particulièrement la perte de distance entre le 

sujet et le narrateur permet d ' éviter le rapport à la solitude. 

Planche 12 BG (l,10 mn) (T2) 

« (50 secs) Par un beau matin de printemps, les pommiers étaient en fleur, la barque près 

de la rivière nous invite à aller faire une petite promenade. La rivière coule à un débit 

très lent, juste assez pour se laisser porter. » 

Problématique. Il y a une absence de résonance fantasmatique et d ' élaboration. Le sujet 

s'inscrit ' emblée dans le scénario de la planche marquant ainsi une perte de limite avec 

le test. 

Comparaison. Dans les deux passations, la réactivation d 'une problématique de perte est 

marquée par la présence de l'idéalisation et par le fait que l ' introduction d ' une 

dimension objectale se réalise par la confusion entre narrateur et sujet. 
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Planche 13 B (1,10 mn) (Tl) 

« (35 secs) Elle est pas tellement inspirante celle là! (Fait la moue) (25 secs) À l'école 

du village, Jean Claude n'avait pas été de tout repos, il fût donc exclu de la classe pour 

donner un peu de repos au professeur. Il passa l'après midi sur le perron de la porte sans 

dire un mot. Fin. » 

Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel dans lequel 1 ' expression de la pulsion se trouve être punie. 

Planche 13B (2 minutes) (T2) 

«(70 secs) J'ai pas vraiment d'inspiration pour ( ... ) (15 secs) Assis près de la porte, 

assis dans le cadrage de la porte, Philippe attend ses amis pour aller jouer. La lumière 

extérieure, ne laissant pas présager l'intérieur de la maison, l'enfant a voulu se 

réchauffer un peu au soleil. » 

Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique, mais le narrateur du récit 

s'accroche aux contours et aux autres personnages pour éviter l'élaboration de la 

position dépressive. 

Comparaison. Dans les deux passations, on note une dévalorisation de l'objet. En T2, 

l'expression de la pulsion disparaît et laisse place à un accrochage à des éléments 

sensoriels. En T2, on peut noter une mise en avant de la délimitation dedans/dehors 

(<< on ne sait pas ce qu'il y a l'intérieur »; « à l'extérieur on peut se réchauffer »). 



166 

Planche 13 MF (2 minutes) (Tl) 

«(38 secs) Au retour d'un voyage d'affaire, un homme entre chez lui. Il trouve la 

maison bien silencieuse, car habituellement, sa femme est là pour l' attendre. Il entre et 

s'inquiète un peu. Il se rend bien compte que la maison est bien calme et que ce n ' est pas 

habituel. Il appel sa femme en inspectant soigneusement toutes les pièces de la maison. 

Dans la chambre à coucher, il l'aperçoit couchée sur le lit, elle ne bouge pas et ne répond 

pas à ses appels. Il croit qu' elle est endormie, mais il s' aperçoit bien vite qu' elle est 

endormit pour toujours (10 secs). Ne sachant pas comme réagir, il se met à pleurer. (10 

secs) Fin de l'histoire. (15 secs) » 

Problématique. Il y a présence d'une résonance fantasmatique et d'un scénario 

conflictuel. L'image éveille la perte de l'objet mais sans élaboration. Le dénouement de 

l'histoire laisse le sujet dans une complète impuissance sans possibilité de faire un 

travail de deuil. 

Planche 13 MF (30 secs) (T2) 

« (20 secs) Mr Tremblay arrive chez lui et découvrit le corps de sa femme dans son lit. Il 

croyait qu'elle était endormie, il décida donc d'aller la réveiller, mais à sa grande 

surprise, elle fût morte. Il sombra dans un chagrin infiniment grand. » 

Problématique. Il y a présence d' une résonance fantasmatique, mais la tournure du récit 

laisse le sujet pris dans le deuil et dans une impossibilité d' investir la relation. 
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Comparaison. En Tl, on peut noter la présence d'une labilité par la dramatisation tout 

au long du récit alors qu'en T2, c'est davantage la massivité de la projection qui est 

présente. Dans les deux récits on retrouve la même thématique de la mort qui ne permet 

pas l'élaboration des pulsions sexuelles. 

Planche 19 (1, 20 mn)(T1) 

«(60 secs) Dans un monde trompe l'œil, 2 yeux s'ouvrent, euh ... (35 secs) Un nuage 

cosmique vient faire de l'ombre à un para tonnerre (15 secs), chevauche deux grandes 

fenêtres en forme de cercle le zigzaguement du ciel nous fait croire qu'il va pleuvoir, 

mais il ne pleuvra point dans ce monde imaginaire. » 

Problématique. Il y a une absence de résonance fantasmatique et de scénario conflictuel. 

L'émergence de processus primaire est massive dans le récit et le recours au fictif 

n'enlève rien à la massivité des procédés E. 

Planche 19 (1 mn) (T2) 

« (40secs) Là où les maisons ont des fenêtres en yeux d'hiboux, le ciel est teinté de noir 

et de blanc. On peut percevoir au loin les lumières d'une autre maison, mais personne 

dans les environs. La neige avait recouvert les chaumières et il faisait froid dans cette 

région. C'est abstrait, je pense que ( ... ) chaque dessin. » 
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Problématique. Il Y a présence d'une résonance fantasmatique et une confusion des 

limites qui ne permet pas une réelle élaboration conflictuelle. 

Comparaison. En Tl, la massivité de la projection et l'altération du discours empêche 

toute élaboration d'un contenant permettant la projection bon/mauvais et la 

différenciation dedans/dehors. En T2, la distinction entre/dedans et dehors est davantage 

présente ainsi que l'évocation d'un contenant. On note davantage un investissement des 

limites sur l'ensemble du récit. Toutefois, on peut noter une activité des processus 

primaires dans la désorganisation temporelle qui vient fragiliser les capacités de 

contenance. 

Planche 16 (1, 40 mn) (Tl) 

Celle-ci est la dernière carte et la consigne est la même, de raconter une histoire à 

partir de la planche. 

« La peur de la feuille blanche (rit) (39 secs) C'est drôle, sans image on dirait que c'est 

plus difficile! (Regarde au loin. 13 secs). Par un beau matin d'hiver je chaussais raquette 

et bottes de mouton pour aller voir les pièges que j'avais tendu la veille: «Je va 

sûrement pouvoir me faire un souper! » Alors je parti faire ma tournée. Quelle fût ma 

surprise quand j'aperçu un lièvre qui s'était pris dans l'un de mes pièges! Un lièvre 

albinos, c'était le premier que je voyais de toute ma vie. Il me supplia de le laisser en 

vie. Ce fût une grande surprise pour moi de l'entendre parler, je décidai donc de le 

laisser en vie. En échange, il me donna la possibilité de faire un vœu, «mais un seul» 
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me dit il. Je lui répondis que ... (12 secs) que je voulais tout simplement être heureux et 

que déjà au quotidien, le fait de marcher en forêt et de voir si mes pièges avaient 

fonctionné, me rendait heureux. Il me dit : «tu peux être riche si tu veux! Tu peux avoir 

la gloire! Tu pourrais même vivre en ville! Mais cela ne m'intéressait point. J'avais fait 

la paix avec la nature et c'était tout ce qui m'importait dans ce monde. Parole d'un grand 

trappeur (rie). » 

Problématique. La perte de distance du sujet avec l'histoire (Porosité des limites entre 

sujet-narrateur) cadre bien avec le reste du protocole. 

Planche 16 (1, 30 mn) (T2) 

«Euh, Après une période de recherche, j'arrivai enfin à mes buts. Trouver quelque 

chose dans lequel je pouvais m'y plaire et avoir du plaisir. J'avais décidé auparavant de 

laisser les choses venir à moi sans tout hâter, et je crois que j'ai enfin trouvé. C'est 

difficile de trouver ce que l'on cherche, quand au départ on ne sait pas ce qu'on cherche, 

mais le fait d'en avoir parlé et d'avoir été écouté a fait que les choses sont venues par 

elle-même. Je ne crois pas avoir tout appris, mais du moins j'ai réussi à comprendre un 

peu ce qu'il y a en moi. » 

Problématique. Le sujet semble rapporter de manière métaphorique et quelque peu 

plaquée son interprétation de sa démarche en psychothérapie. 



Comparaison. On note qu'en T2, le discours est plus contenu et qu'il a une valeur de 

communication (ou plutôt transférentielle) moins « dramatique» qu'en Tl. 

Synthèse comparative de l'analyse qualitative du TAT 
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Cette partie présente une synthèse comparative des résultats de l'analyse qualitative 

et quantitative au TAT. À des fins de cohérence, nous présenterons la synthèse en 

suivant le même ordre d'analyse qu'au Rorschach. Ainsi, nous présenterons dans un 

premier temps l'ensemble concernant les modalités des processus primaires et 

secondaires, puis l'organisation défensive et le type d'angoisse, les représentations de 

soi et enfin la représentation des relations. Nous présenterons dans chacun des 

« ensembles» les éléments qui montrent un changement (amélioration ou détérioration) 

puis ceux qui montrent une stabilité. 

Processus primaires et secondaires. En ce qui concerne l'élaboration du discours, 

on remarque que le sujet est moins labile en T2. On note une différence en ce qui 

concerne l'émergence de processus primaire qui diminue en T2 au profit des éléments 

liés à un surinvestissement de la réalité externe. On peut supposer qu'en T2, 

l'investissement de la réalité externe fait office d'enveloppe contenante, de pare

excitation, qui protège tant bien que mal (présence des procédés CL) le sujet de 

débordement affectif massif suscité par des angoisses de persécution, présentes de façon 

manifeste, tout au long de ses récits. 
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En ce qui concerne les éléments plus stables, on note que les pulsions sexuelles ne 

sont aucunement apparentes. C'est comme si l'énergie est principalement utilisée pour 

évincer toute possibilité d'une conflictualisation intrapsychique. 

L'organisation défensive et le type d'angoisse. Les résultats montrent que le sujet 

utilise de manière plus prépondérante des défenses liées à l'évitement du conflit et plus 

particulièrement à l' investissement de la réalité externe (CI) . On remarque 1'apparition 

d'un mécanisme d'isolation (A3-4) et la diminution du mécanisme d'idéalisation (CN-2) 

et de projection (E2-2). 

En ce qui concerne les éléments plus stables de l'organisation défensive on peut noter 

que les défenses utilisées sont majoritairement celle de l'inhibition et de la banalisation 

dans les deux protocoles. Ces mécanismes de défenses sont utilisés pour lutter contre des 

angOIsses reliées à la perte d'objet sans toutefois les élaborer. Des craintes de 

persécutions et de destructivité de l'objet sans possible réparation (outre un aspect 

magique) sont aussi apparentes dans les deux protocoles (P6BM, P8BM, PI3MF). 

La représentation de Soi. Les résultats montrent que le sujet présente en T2 un 

changement en ce qui concerne la thématique de 1'impuissance qui n ' est pas combattue 

par un mouvement à tendance mégalomaniaque à la planche 1. 
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En ce qui concerne les éléments plus stables, le sujet présente une image de lui-même 

qu'il tend à confondre avec les personnages du test, comme s' il oubliait qu'il interprétait 

le test. On note la nature souvent idéalisée (CN) et parfois franchement mégalomaniaque 

(E2-2) des personnages auxquels il s'identifie. 

La représentation de relations. Les résultats montrent que le sujet utilise en T2 

moins de procédés liés à l'investissement de la relation (B) et davantage de procédés 

d'appel au clinicien (CM). La planche 16 en T2 paraît révélatrice d' un mouvement 

transférentiel qui prend forme dans un contexte de séparation. On peut aussi noter un 

imago maternelle archaïque persécuteur (PlI) moins angoissante qu'en Tl, et qui éveille 

une activité pulsionnelle moins intense. 

En ce qui concerne les éléments plus stables, le sujet a de la difficulté à se situer face 

aux instances parentales. On note une absence d' éléments conflictuels face au père. Il 

n' y pas non plus d' élaboration de lien de tendresse ou d'ambivalence face à la figure 

paternelle. Dans les deux protocoles, la figure maternelle est froide et distante. 



Discussion 



L'objectif de notre étude a été de relever des indices témoignant d'une stabilité, d'un 

mouvement ou d'une évolution des processus psychiques observés chez un sujet au 

début et à la fin d'une psychothérapie d'orientation psychodynamique d'une durée de 10 

mOls. 

Cette partie débute par un retour sur les résultats obtenus dans notre étude qui seront 

mis en lien avec les recherches actuelles. Ensuite, nous formulerons une réflexion sur la 

question de la structure de personnalité du sujet. Enfin, nous abordons les forces et les 

limites de la recherche ainsi que les prochaines études qui pourraient suivre celle-ci. 

Interprétation des résultats 

Cette section se divise en quatre parties. Nous présentons tout d'abord l'analyse des 

ensembles processus primaires et secondaires, ensuite les mécanismes de défenses et le 

type d'angoisse, puis les représentations de Soi et enfin la représentation des relations. 

Processus primaires et secondaires 

En ce qui concerne les changements liés aux processus primaires et secondaires on 

peut noter quelques éléments intéressants. Le sujet présente une persistance de sa 
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détresse psychologique. Toutefois, celle-ci a diminué et semble avoir moins d'impact sur 

les capacités de liaison du sujet. Il est moins labile et il utilise davantage des procédés 

liés à un surinvestissement de la réalité externe. Le sujet analyse de façon moins rigide 

et moins chaotique ce qu'il perçoit de la réalité. En même temps, l'énergie qu'il utilise 

pour cette analyse peut l'amener à vivre trop d'hésitation dans ses prises de décision lors 

d'une désorganisation psychique. En ce qui concerne les représentations d'images, 

celles-ci sont moins désordonnées et plus contenus à l'intérieur de la psyché. Ce dernier 

élément semble témoigner d'une solidification des frontières entre le dedans et le dehors. 

Ces résultats vont dans le même sens de plusieurs recherches qui montrent une 

diminution des troubles de la pensées lors d'une prise en charge psychothérapeutique 

(Besser et al, 2007; Bouvet et al, 2006; Weiner et Exner, 1991; Chabert, 1990). 

Cette diminution de l'émergence des processus primaires et l'aspect moins chaotique 

des représentations d'images peut selon nous, être lié aux capacités de contenance du 

sujet, ou du moins, à la fonction contenante du cadre de la psychothérapie. Kaes (cités 

dans Ciccone, 2001) décrit l'enveloppe psychique comme ayant une fonction contenante 

(fonction de réceptacle et de maintien de ce qui est déposé) et une fonction de conteneur 

(fonction de transformation et de symbolisation). L'enveloppe psychique représente les 

limites entre le dedans et le dehors et permet de contenir la douleur psychique. Pour 

Green (1990), la fonction de contenance de l ' enveloppe psychique des patients états

limites fait défaut, et le cadre thérapeutique instauré dans la psychothérapie 
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psychanalytique a une fonction de contenance qui «remplace» celle de l'enveloppe 

psychique. 

En ce qui concerne les éléments stables liés aux processus primaires et secondaires, 

on peut noter au Rorschach, le maintien d'une perturbation en ce qui concerne les 

processus médiationnels qui témoignent des lacunes liées à l'appréhension de la réalité. 

Les mécanismes de pensées du sujet donnent le tableau clinique d'une organisation de 

pensée pathologique dans lequel le jugement est affecté. Au TAT, les éléments plus 

stables sont liés à la difficulté d'élaborer les conflits intrapsychiques et à les mettre en 

mots. 

Ces résultats se rapprochent des descriptions de Kernberg (2004) sur les aspects non

spécifiques de la faiblesse du Moi chez les individus ayant une organisation limite de la 

personnalité. Cet auteur souligne la prégnance des processus primaires qui témoignent 

de la faiblesse du Moi et qui sont issus de la réactivation de relations d'objet 

internalisées précoces et pathologiques, de la réactivation d'opérations défensives 

précoces, de l'instabilité des frontières du Moi et la régression vers des structures 

cognitives primitives du Moi. 
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Green (2002) souligne quant à lui la présence active, chez l'état limite, de la fonction 

désobjectalisante comme «l'aspiration au niveau zéro »6 de tout conflit psychique. Le 

but illusoire de cette fonction étant de vider l'appareil psychique de tout conflit qu'elle 

juge impossible à résoudre. 

L'organisation défensive et types d'angoisse 

En ce qui à traits les changements liés aux angoisses et aux types de mécanismes de 

défense, on peut noter quelques éléments intéressants. Sur le plan qualitatif le sujet 

utilise en T2 le même type de mécanismes de défenses et il vit le même type d'angoisse 

qu'en Tl. Toutefois, c'est sur l'aspect quantitatif que l'on remarque des différences. 

Ainsi, les angoisses vécues par le sujet (angoisses de dévoration, de persécutions 

ainsi que des angoisses reliées à la perte d'objet et à la dépression) sont restées 

sensiblement les mêmes, néanmoins, le sujet est davantage capable de se contrôler et de 

moduler ses affects. Il utilise moins des processus de décharge émotionnelle au profit 

d'une augmentation des mécanismes d'internalisation des affects. Aussi, on note une 

diminution de l'utilisation des mécanismes primitifs. Le sujet aborde les planches avec 

moins de défenses maniaques (lutte contre la perception de la perte). Cela signifie que 

les productions verbales sont moins touffues et moins confuses et qu'il y a une 

diminution de l'alternance de contenus dysphorique et euphorique (PI; PlI; PX). Le sujet 

6 La fonction désobjectalisante se rattache aux pulsions de destruction. Cette activité est liée au 
narcissisme négatif dans lequel le Moi est désinvestit ainsi que tout les investissements (objets et leurs 
substitues) qui ont subit une perte, c'est « l'aspiration au niveau zéro ». 
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utilise moins le mécanisme de déni (PlI rép 8), ce qui indique un changement au niveau 

de la perception de la réalité externe. 

Parallèlement à ces résultats, le sujet utilise davantage de mécanismes liés à 

l'investissement de la réalité externe. Ces résultats pourraient signifier que le sujet 

présente un Moi plus apte à se défendre de ce qu' il perçoit de la réalité externe et de sa 

réalité interne. Il est à noter que malgré le changement du sujet dans la modulation de 

ses affects, il ressent toujours une charge considérable de colère, probablement 

généralisée, et ayant un impact sur son attitude envers l'environnement. 

Il est possible que des éléments de stress situationne1 que vivait le sujet en début de 

thérapie (Tl) puissent être des déclencheurs externes de ses décharges agressives. À ce 

moment, il vivait un malaise psychique lié à des angoisses de perte d'objet et un 

sentiment d'impuissance pouvant être liés aux conflits conjugaux qu'il vivait en début 

de thérapie. Nous émettons l'hypothèse qu'en Tl, l'augmentation du stress situationne1 

du sujet « permettait» à ce dernier une certaine décharge des affects (ex: colère envers 

sa conjointe). En T2, la charge agressive du sujet est tout aussi élevée qu'en Tl. 

Toutefois, le sujet présente moins de problème de contrôle pulsionnel et il utilise 

davantage des mécanismes d'internalisation des affects. Ainsi, un facteur externe tel que 

la diminution des conflits conjugaux au cours de la thérapie pourrait être mise en lien 

avec les résultats en T2 qui indiquent une diminution des malaises psychiques, une 
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augmentation du contrôle de soi amSI qu'une diminution de certains mécanismes de 

défenses primitifs. 

Au niveau des facteurs internes, les résultats vont dans le sens de plusieurs auteurs 

(Green, 1990; Weiner et Exner, 1991; Silverstein, 2007) qui stipulent qU,e la 

psychothérapie améliore les capacités de contenance et de gestion des émotions. Ces 

résultats nous montrent aussi l'importance de prendre en considération «l'état 

psychique» du patient au début de sa thérapie afin de mieux saisir l' évolution 

psychothérapique singulière du patient (Appelbaum, 1977; cité dans Gaudriault, 2008). 

Dans notre recherche, il est à noter qu'en début de thérapie la demande «du patient» 

était d'améliorer le contrôle de soi qui avait un impact important dans sa vie conjugale. 

En ce qui concerne les éléments stables, on a noté précédemment que le sujet ressent 

des angoisses de dévoration, de persécutions ainsi que des angoisses reliées à la perte 

d'objet et à la dépression. Nous nuançons notre propos en précisant que les angoisses de 

persécution vécues par le sujet sont avant tout des angoisses d'intrusion qui deviennent 

par leur gravité des angoisses de persécutions. Les mécanismes de défense que le sujet 

utilise de manière stable sont le clivage et l'identification projective. Ces éléments 

stables sont aussi retrouvés dans les descriptions de Kernberg (2004) en ce qui concerne 

le manque de tolérance à l'angoisse et de contrôle pulsionnel chez un individu ayant une 

organisation limite de la personnalité. Green (2003) souligne que les angoisses 

d'intrusion sont liées aux défaillances des frontières du Moi qui servent à protéger le 
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sujet contre les intrusions de l'objet. Winnicott (cité dans Green, 2005) décrit pour sa 

part une «angoisse d'empiètement ». Le sujet se sent envahi par la psyché de l'autre, ce 

qui occasionne une effraction, une colonisation et même une aliénation de sa propre 

psyché. 

La représentation de Soi 

En ce qui concerne les changements liés à la représentation de soi on peut noter 

quelques éléments pertinents. Le sujet présente un surinvestissement de l'image de soi. 

Selon Exner (1995), le fait que le sujet présente un égocentrisme élevé alors qu'il se 

situe dans la fourchette normale au plan de l'égocentrisme indique qu'il a une certaine 

conscience que son sentiment de haute valeur personnelle est biaisé. Cela pourrait être le 

signe d'un accroissement de défenses utilisées avec succès dans le passé et pouvant 

conduire à un niveau de fonctionnement psychologique plus chaotique. Ces résultats 

vont dans le sens des travaux de Gaudriault (2008) qui soutient que la psychothérapie 

peut s'accompagner d'une survalorisation consciente de l'image de soi qui est liée à la 

difficulté d'intégrer de nouvelles compétences. En même temps, les résultats de la 

variable index d'égocentrisme sont intéressants, car ils se situent en Tl à la limite 

inférieure de la fourchette normale pour un adulte. En T2, cette mesure se situe à la 

limite supérieure. Ainsi, bien qu'il n'y ait pas de changement significatif on peut se 

questionner si un mouvement s'est réalisé sur le plan de l'investissement de soi. Quoi 

qu'il en soit cette mesure ne va pas dans le même sens que les études de Gaudriault et 

Guilbault (2005), qui à l'instar de Exner et Weiner (1991) et de Exner et Andronikof-
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Sanglade (1992) montrent que cette valeur à tendance à se rapprocher d'une valeur 

centrale avec la psychothérapie. Valeur centrale qui témoigne d'une appréciation de soi 

ni excessivement basse, ni excessivement élevée. 

Aussi, on remarque une diminution des réponses anatomiques, ce qui pourrait être le 

signe d'une réduction des préoccupations liées aux corps. Cela pourrait évoquer une 

délimitation plus claire des limites entre le dedans et le dehors qui offrent un contenant 

pouvant conserver davantage les différentes parties du corps (Chabert, 1997). Aussi, 

plusieurs réponses qui présentaient des combinaisons incongrues en Tl sont désormais 

séparées. On remarque également que certaines réponses osmotiques (fusion gémellaire, 

double) ont laissé la place à davantage de différenciation. Gaudriault et Guibaullt (2005) 

soulignent que la diminution des réponses osmotiques pourrait être le signe d'une 

amélioration des mécanismes d'individuation séparation et, d'une meilleure 

représentation de soi et de l'autre. Les sentiments de honte, d'impuissance et 

d'autocritique négative tout comme le niveau d'introspection positive ne sont pas dans le 

même sens que Silverstein (2007) qui stipule que ces indices restent stables au cours 

d'une psychothérapie. Nos résultats montrent que le sujet utilise moins ses capacités 

d' introspection, mais aussi qu'il a une tendance moindre à se critiquer en T2. 

En ce qui concerne les éléments stables liés à la représentation de soi, le sujet a une 

représentation de lui-même négative fondée sur des impressions imaginaires ou des 

déformations de l'expérience réelle. On note la nature souvent idéalisée et parfois 
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nettement mégalomaniaque de ses identifications. Aussi, il a de la difficulté à se 

représenter une image du corps à la fois humaine et unifiée. 

Gaudriault et al (2007) se sont intéressés à ce phénomène de « mélange des règnes» 

qui marque selon eux une «perturbation très profonde de l'image de soi» dont l'impact 

est une perte d'identité qui affecte l'image du corps. Ces éléments témoignent de la perte 

de distance avec l'autre et de la précarité des limites internes-externes bien qu'il y ait 

une solidification partielle de ces limites. On reconnaît la description de Kernberg 

(1989) sur l'absence d'intégrité de l'identité qui a pour conséquence «le syndrome de 

diffusion d'identité» dans l'organisation limite de la personnalité. Ces éléments font en 

sorte que le sujet a de la difficulté à se percevoir comme un être humain « entier ». 

La représentation de relations 

En ce qui concerne les changements liés à la représentation de relations, on remarque 

que le sujet ressent moins de sentiments d'impuissance, de culpabilité ou de remords 

pouvant être liés aux situations suscitant des angoisses de perte d'objet. Il est probable 

que le stress situationnel (problèmes de couple) en Tl interférait sur ses capacités 

d'élaborer la perte. Aussi, le sujet semble s'inscrire davantage dans la recherche d'un 

lien de spécularité attestant la quête de valorisation idéalisante et de la dépendance du 

sujet à l'autre. En même temps, le sujet reconnaît davantage ses besoins de proximité. Il 

présente moins de crainte en ce qui concerne la dépendance à l'autre et la remise en 

question de son intégrité personnelle lorsqu'il est en relation. Ces résultats vont dans le 
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même sens que plusieurs études qui démontrent un changement de la représentation de 

l'autre (Gaudriault et Guilbault, 2005), une diminution de la méfiance dans les relations 

interpersonnelles (Andronikof-Sanglade et Exner, 1992), et plus de satisfaction dans les 

relations interpersonnelles (Weiner et Exner, 1991). En même temps, si changement il y 

a, ceux-ci semblent être très partiels et ne représentent pas son mode relationnel général. 

En effet, en ce qui concerne les éléments stables liés au mode de relation d'objet, le 

sujet ne semble pas plus actif dans ses relations interpersonnelles et il pourrait avoir des 

attentes irréalistes ou bien des comportements qui s'aliènent les autres. Il a une 

représentation persécutive de l'objet et on note la même difficulté pour le sujet de se 

représenter des relations humaines (absence de relation à la planche III). Certains 

éléments libidinaux apparaissent dans le protocole, mais le retour à un mode de relation 

fusionnelle sabote le premier mouvement en Tl et en T2. 

En ce qui concerne la question du transfert, il nous paraît pertinent d'aborder 

brièvement les mouvements transférentiels du sujet envers l'évaluateur. Ces éléments 

sont stables et liés au mode de relation d'objet. Dans un premier temps, nous aborderons 

l'investissement de la relation avec le clinicien lors de la passation des protocoles. Dans 

un deuxième temps, nous aborderons quelques éléments concernant les mouvements 

transférentiels au cours de la psychothérapie. 
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Lors de la passation des protocoles, en début et en fin de psychothérapie, le sujet 

sollicite peu l'évaluateur. Toutefois, lorsque le sujet inclus l'évaluateur à l'intérieur 

même de ses réponses (ex: PVI, Rép 24 (Tl)« on dirait que ça va te manger »; PV rép 

10 (T2) «ça donne l'impression que ça se moque de nous »), on note la fragilité des 

limites pouvant témoigner d'indice d'un transfert massif. Au TAT (T2), la réponse du 

sujet à la planche 16 est connotée d'un «message» envers l'évaluateur : « C'est difficile 

de trouver ce que l'on cherche quand au départ on ne sait pas ce qu'on cherche, mais le 

fait d'en avoir parlé et d'avoir été écouté a fait que les choses sont venues par elle

même. ». Ainsi, l'investissement envers le clinicien semble marqué par la recherche de 

soutien mais aussi par des éléments (pronoms personnels) d'indifférenciation entre le 

sujet et l'évaluateur. 

Au cours de la psychothérapie, le sujet présente de la difficulté à traduire ses pensées 

et ses sentiments à lui-même et au clinicien. On a déjà noté l'utilisation massive de 

l'identification projective par le sujet dans la passation des protocoles. Ce mécanisme est 

aussi présent au cours des séances de psychothérapie. Reid (1996) rapporte que le 

discours d'un patient comporte toujours une dimension transférentielle portée par un 

double mouvement. Dans le premier mouvement, le patient tente par son discours que 

l'analyste s'intéresse au contenu de ses paroles comme lui-même s'y intéresse. Le 

deuxième mouvement confié au discours est l'induction inconsciente d'affects ou de 

comportements dans la psyché ou le corps de l'analyste. La description de ce deuxième 

mouvement semble correspondre au mécanisme d'identification projective décrit par 
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Kernberg et que nous avons abordé plus haut. Reid (1996) souligne que le transfert peut 

être analysé et qu'une interprétation peut être reçue par le patient, seulement si le 

premier mouvement est prépondérant sur le deuxième. Aussi, c'est l'oscillation de ces 

deux mouvements qui permet une métaphorisation. 

Ainsi, dans notre recherche, on remarque que la place de l'identification projective 

chez le sujet est prépondérante sur ses capacités de nommer ce qu'il vit intérieurement 

au thérapeute. La métaphorisation et l'accès au « comme si » fait donc défaut et de ce 

fait le sujet ne peut se figurer l'évaluateur comme représentant la mère, mais comme 

« étant» la mère. Green (1990) souligne que dans ces conditions, l'interprétation du 

transfert permet plus difficilement l'élaboration des conflits intrapsychique. 

Avant de terminer la discussion, il nous paraît essentiel de nommer notre 

questionnement concernant le diagnostique différentiel du sujet. En fait, nous nous 

interrogeons sur la possibilité que le sujet puisse présenter une « organisation maniaco

dépressive de la personnalité» (Reeves & Coll. 2008). Ce questionnement est issu de 

plusieurs réponses au T AT dont la facture présente des indices étudiés par Reeves et al. 

(2008). Il s'agit, entre autre, de la « qualification de l'affect» qui revêt de l'importance 

dans les discours de ces organisations, de « la symbiose affective» et en particulier du 

fantasme «d'union totale» que nous avons repéré à la Planche 16 (Tl) de notre 

recherche: 



186 

Par un beau matin d'hiver je chaussais raquette et bottes de mouton pour aller voir 
les pièges que j'avais tendu la veille: «Je va sûrement pouvoir me faire un 
souper! » Alors je parti faire ma tournée. Quelle fût ma surprise quand j'aperçu un 
lièvre qui s'était pris dans l'un de mes pièges ! Un lièvre albinos, c'était le 
premier que je voyais de toute ma vie. Il me supplia de le laisser en vie. Ce fût une 
grande surprise pour moi de l'entendre parler, je décidai donc de le laisser en vie. 
En échange, il me donna la possibilité de faire un vœu, «mais un seul» me dit il. 
Je lui répondis que ... (12 secs) que je voulais tout simplement être heureux et que 
déjà au quotidien, le fait de marcher en forêt et de voir si mes pièges avaient 
fonctionné, me rendait heureux. Il me dit: «tu peux être riche si tu veux! Tu peux 
avoir la gloire! Tu pourrais même vivre en ville! Mais cela ne m'intéressait point. 
J'avais fait la paix avec la nature et c'était tout ce qui m'importait dans ce monde. 
Parole d'un grand trappeur (rie). 

Retombées de l'étude et études à venir 

Parmi les retombées possibles de l'étude, nous espérons avoir pu démontrer l' intérêt 

d'utiliser des méthodes projectives, telle que le Rorschach et le TAT, lors d'une 

psychothérapie afin d'évaluer les changements singuliers d'un patient. 

Nous croyons aussi que notre recherche présente une démarche intéressante en ce qui 

à trait à l'utilisation conjointe de la méthode en Système Intégré (Exner, 1995) et de la 

méthode psychanalytique (Chabert, 1998) pour l'interprétation du Rorschach. Nous 

espérons que notre recherche suscite un intérêt pour l'utilisation conjointe de ces 

méthodes. 

Cette étude exploratoire nous a permIs d'observer des changements liés au 

fonctionnement psychique d'un sujet. Ainsi, parmi les études à venir figurent des 

recherches plus approfondies concernant certains aspects. Par exemple, nous avons 
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relevé que les changements sont davantage de nature quantitative que qualitative. Ainsi, 

des études longitudinales de type pré-test, post-test et relance auprès de sujet bénéficiant 

d'un suivi de psychothérapie à plus long terme pourraient s'avérer intéressante. Ces 

études pourraient davantage permettre de décrire les changements qualitatifs pouvant 

être présents lors de suivi psychothérapique à long terme. 

Nous avons nommé plus haut l'intérêt de l'utilisation conjointe de la méthode en 

Système Intégré (Exner, 1995) et de la méthode psychanalytique (Chabert, 1998) pour 

l'interprétation du Rorschach. En même temps, les études combinant ces deux méthodes 

sont encore peu nombreuses. Ainsi, des recherches concernant l'intérêt et les limites de 

cette pratique pourraient s'avérer pertinentes. 

Finalement, dans des recherches à venir l'accent pourraient davantage être mis en lien 

avec l'utilisation du TAT comme outil clinique afin d'évaluer le fonctionnement 

psychique au terme d'une psychothérapie. Les études utilisant cette méthode sont peu 

nombreuses. L'utilisation du TAT pourrait aussi permettre d'étudier davantage le 

concept «d'organisation maniaco-dépressive» qui est encore peu présent dans la 

littérature. 

Forces et limites de l'étude 

Plusieurs forces et limites peuvent être identifiées dans notre étude. En premier lieu, 

nous soulignons l'intérêt d'effectuer une étude de cas, ce qui nous a permis 



188 

d' approfondir davantage les protocoles de Rorschach et de TAT et ainsi de mieux saisir 

les différents enjeux liés à l ' organisation psychique du sujet. 

Aussi, notre recherche s'avère pertinente car elle fait partie d'un nombre restreint 

d' études cliniques et psychanalytiques utilisant des méthodes projectives en début et à la 

fin d'une psychothérapie. Ce type de recherche permet de se centrer sur l'évolution du 

fonctionnement psychique du sujet au cours d'une psychothérapie, et montre par le fait 

même, l ' intérêt de l'utilisation des méthodes projectives par des cliniciens. 

En ce qui concerne les limites de notre étude, nous soulignons la durée de la 

psychothérapie. L'espace alloué à la psychothérapie entre le test et le retest a été d'une 

durée de 10 mois. Dans le cadre d'une démarche de psychothérapie d'orientation 

psychanalytique, il s'agit d'une période relativement courte (Green, 1990) qui peut 

rendre difficile l'observation de véritable changement sur le plan du fonctionnement 

psychique (Exner et Andronikof-Sanglade, 1992). 

Une autre limite de l'étude est le fait de ne pas avoir présenté une section consacrée à 

l ' interprétation qualitative du TAT. Nous avons fait ce choix en raison du peu d' étude 

consacrée à l'utilisation du TA T en psychothérapie auprès de pathologie limite. Aussi, 

nous avons davantage choisi de consacrer une section sur l'utilisation conjointe de la 

méthode en Système Intégré (Exner, 1995) et de la méthode psychanalytique (Chabert, 
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1998) pour l'interprétation du Rorschach en raison de la pertinence de ce test pour 

l' évaluation du fonctionnement psychique d'un sujet. 

Une autre limite de l'étude est le fait que la fonction d'évaluateur et celle de 

psychothérapeute ait été réalisée par la même personne. Ainsi, il est moins évident 

d' évaluer l'impact de la relation transférentiel sur les productions du sujet aux méthodes 

proj ecti ves. 



Conclusion 



L'objectif de notre étude était de relever des indices témoignant d'une stabilité, d'un 

mouvement ou d'une évolution des processus psychiques chez un sujet état-limite. Cette 

étude exploratoire a permis d'observer des changements liés au fonctionnement 

psychique d'un sujet. Ces changements concernent les processus primaires et 

secondaires, le type d'angoisse et les mécanismes de défenses, la représentation de soi et 

la représentation des relations. De manière générale, on peut noter que ces changements 

sont d'ordre quantitatif et qu'il y a peu de changement en ce qui a trait aux 

représentations de soi ou d'objet. Il y a par exemple une diminution de l'émergence des 

processus primaires et une s,olidification des limites internes/externes. Aussi, les 

angoisses vécues par le sujet (angoisses de dévoration, de persécutions ainsi que des 

angoisses reliées à la perte d'objet et à la dépression) sont restées les mêmes, néanmoins, 

le sujet est davantage capable de se contenir et de moduler ses affects. Ainsi, nous 

considérons que les objectifs de cette étude ont été atteints et que nos conclusions 

contribuent au développement des connaissances concernant l'évolution des processus 

psychiques en psychothérapie, chez un sujet état-limite. 
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